
 

 

Randoxygène correspondante sur le site 
https://randoxygene.departement06.fr/ 

Secteur Moyen Pays, région Estéron,  
randonnée n°20, Mont Saint-Martin 
 

Accès  

RM6202 depuis Nice jusqu’au pont Charles-
Albert. Emprunter alors la RD17 direction 
Roquestéron. Continuer jusqu’à Sigale puis la 
Clue du Riolan. Au pont des Miolans, prendre la 
RD2211a vers Sallagriffon. 

Coordonnées géographiques / GPS  

Point de départ Sallagriffon :  
43.883237° de latitude  
6.905877° de longitude 

Numéro de la carte IGN  

Haut Estéron 3542 ET  

5h00 de marche hors temps 
d’observation 

environ 11 kms 

+/- 750 mètres 

Niveau faucon (sportif) 

Des hébergements labellisés « Refuge LPO » sont disponibles à proximité. 

Plus d’informations sur notre site : https://paca.lpo.fr/sorties-nature/espaces-valleens 

 
Cet itinéraire offre de splendides vues sur les clues du Riolan 
et d’Aiglun. Dans ce secteur où les parois minérales hautes et 
abruptes sont nombreuses, l’observation de l’avifaune 
rupestre est propice. Tout au long du chemin, une belle 
mosaïque de milieux s’offre aux randonneurs : habitats secs 
et garrigues, vallons frais et pentes forestières.  
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Espèces emblématiques pouvant être rencontrées : 

Aigle royal, Bondrée apivore, Circaète Jean-le-Blanc, Faucon 
hobereau, Fauvette passerinette, Grand Corbeau, 
Hirondelle de fenêtre, Hirondelle de rochers, Martinet à 
ventre blanc, Monticole bleu, Rougequeue à front blanc, 
Tarier pâtre, Tichodrome échelette 

Attention, voir ces espèces n’est pas garanti ! Vous pourrez 
néanmoins profiter de beaux paysages et vous aurez la 
possibilité d’apercevoir d’autres espèces (papillons, 
lézards, mammifères, etc.). 

Balisage GR510 jusqu’à la borne 
77, puis PR  
Boucle 

Clue du Riolan © Cécile LEMARCHAND 



De Sallagriffon à la clue du Riolan 

 Dès le début de votre balade, une belle diversi-
té de passereaux communs fréquente le vil-
lage de Sallagriffon. On peut y observer Ver-
dier d’Europe, Serin cini, Chardonneret élégant, 
Bruant zizi toute l’année, et au printemps et en été 
Pouillot de Bonelli, Hirondelle rustique, Rougequeue 
à front blanc, etc.  

 Vous empruntez une piste traversant une pinède de 
pente. Au printemps, les chants d’une dizaine d’espèces 
d’oiseaux forestiers résonnent dans le vallon de l’Es-
trech : Grive musicienne, Rougegorge familier, Sittelle 
torchepot, Grimpereau des jardins, etc. 

 Puis les milieux s’ouvrent et l’on découvre le vieux pont 
sarde qui traverse le Riolan, surplombé par de grands 
escarpements rocheux dessinant la clue du même nom. 
L’eau claire y coule abondamment, attirant la Bergeron-
nette des ruisseaux. Sur les pentes chaudes de la 
clue, la Fauvette passerinette et le Tarier pâtre sont ni-
cheurs.  

 

Dans la montée vers le Mont Saint-Martin 

 Après une montée en forêt, cet itinéraire nous 
fait atteindre une crête plus sèche à genévriers 
et à buis. De belles parois calcaires sont vi-
sibles et appréciées par les oiseaux rupestres 
comme le Monticole bleu, présent toute l’année, ou le 
Tichodrome échelette qui peut hiverner ici.  

Hirondelles de rochers et Hirondelles de fenêtre sont 
parfois nombreuses au printemps, accompagnées par les 
Martinets à ventre blanc et les Grands Corbeaux, qui 
peuvent nicher dans les clues. 

 

Redescendre vers le village 

 Après un panorama incroyable sur la clue 
d’Aiglun, la redescente se poursuit dans des 
milieux semi-ouverts. Avec une vue dégagée 
sur une partie de la descente, quelques rapaces comme 
l’Aigle royal, le Circaète Jean-le-blanc, le Faucon ho-
bereau ou la Bondrée apivore peuvent être obser-
vés. Le premier est sédentaire, les trois autres migra-
teurs : respectivement présents d’avril à septembre 
pour le circaète et le faucon, de mai à août pour la bon-
drée. 

On alterne ici versants ensoleillés, ubacs et forêts. L’hiver 

n’est donc pas une période recommandée. Cette moyenne 

montagne offre toutefois toute l’année des paysages d’une 

grande beauté avec de nombreux oiseaux sédentaires.  

La période la plus intéressante ornithologiquement parlant 

sera bien entendu le printemps, pour profiter des chants et 

de la variété des passereaux.  

Martinet à ventre blanc © Grégory DELAUNAY 

Clue d’Aiglun  

© Cécile LEMARCHAND 
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Tarier pâtre © Aurélien AUDEVARD 


